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Eloge de la musique (Traduction M.-L. Plassart) 

Née du ciel (du póle et par extension le ciel) et aimée de lui, 
la Musique rend harmonieuse la discorde des sons (transforme le désaccord des sons en accord) 
elle sait émouvoir les hommes tout autant que les Dieux. 


Elle sait aussi émouvoir les bétes sauvages : 


mais celui, quel qu'il soit, qui ne peut étre ému par elle, 
celui-là n'est ni un homme, ni une béte sauvage, mais une une pierre. 
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